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Résumé de l'article
À l'aide d'un certain nombre d'enjeux sociaux concernant l'intervention en
santé mentale, l'auteur élabore une problématique sur les rapports entre
changement individuel et changement social. Ces enjeux - la prolifération des
interventions, la fonction sociale: et idéologique des intervenants,
l'engagement social, la professionnalisation, le rapport marchand, les
alternatives et les classes sociales - appliqués à un ouvrage critique sur
l'intervention en santé mentale - Psychothérapies, attention*. permeltent de
dégager de cet ouvrage un modèle social de la santé/maladie mentales dans
lequel une étiologie à prédominance sociale de la santé/maladie mentales
requiert nécessairement une intervention s'adressant à la fois à l'individu et à
son environnement. L'auteur questionne l'applicabilité d'un tel modèle en
proposant trois hypothèses de travail portant sur la responsabilité individuelle
versus responsabilité sociale quant aux problèmes de santé mentale, sur les
rapports théorie/ pratique en santé mentale et sur une distinction entre causes
immédiates et médiates en santé/maladie mentales.
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